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Conventions de vocabulaire

Depuis 20 ans, sur 5 thèmes alignés au-dessus de mes coordonnées, j’écris des textes numérotés selon mois et année (en abrégé 2 derniers chiffres) : nouvelettes (en abrégé ntte) avec 1 ou 2 pages, nouvelles (en abrégé nlle) avec plus de 2 pages. J’emploie les néologismes courriel et adrel (courrier et adresse électroniques) et appelle ce courriel arbuste s’il a 1 ou 2 pages, arbre s’il en a plus de 2, et rameaux les pièces jointes : cet arbuste n’en a pas.  

Est-ce vraiment correct d’envoyer et de faire suivre des pétitions via Internet, sans indiquer les noms et coordonnées des auteurs ? 
Un modèle de pétition contre la déforestation en Amazonie circulant depuis 2000

Hello à tous, 
Ce message passera sans doute 10 mètres par dessus la tête de certains, mais si on ne tente rien, un désastre ne sera pas évité... Nous sommes tous concernés. Le Congrès Brésilien vote maintenant un projet qui réduira la Forêt d'Amazonie de 50% de sa taille. Cette pétition vous prendra 3 MINUTES, mais, S'IL VOUS PLAIT, mettez vos noms en bas de la liste et envoyez-la. Le secteur qu'on veut déboiser représente 4 fois la taille du Portugal et serait principalement utilisé pour l'agriculture et les pâturages pour le bétail. Tout le bois doit être vendu aux marchés internationaux par des sociétés multinationales sous la forme de tranches de bois. Le fait est que le sol de la forêt d'Amazonie est inutile sans forêt. Il est très acide et la région subit des inondations fréquentes. 
A ce jour, plus de 160 000 kilomètres carrés, déboisés dans le même but, sont abandonnés et ont entamé un processus de désertification. Le déboisement et le traitement du bois à cette échelle libèrent dans l'atmosphère des quantités énormes de carbone accentuant ainsi l'effet de serre et les changements climatiques  *. Nous ne pouvons pas laisser faire !

SVP copiez ce texte dans un nouveau courrier, mettez votre nom complet dans la liste ci-dessous et envoyez à chaqe personne que vous connaissez.

NE FAITES PAS SIMPLEMENT SUIVRE CETTE PETITION EN APPUYANT SUR "FAIRE SUIVRE" OU "TRANSFERER", AFIN D'EVITER LES SERIES DE CARACTERES INUTILES.
Si vous êtes la nième personne à signer, s'il vous plaît, envoyez la copie  à <x@ y.com.z>.

En un an,  j’ai ainsi reçu 4 pétitions avec n = 400, 500 ou 1000, x = Fsaviolo ou faviolo, y = openlink, z = be ou br, transférées par un ami d’enfance, une retraitée médecin généraliste, une de mes sœurs et la fille d’un ami d’enfance décédé. J’ai transféré aux auteurs supposés des 3e et 4e pétitions l’arbuste 2ter-05 avec préambule, pétition sans liste de précédents destinataires et critique. En vain. Puis interroger les expéditeurs des 3 dernières pétitions m’a fait visiter <www.hoaxbuster.com>. Cette fausse pétition circule depuis juin 2000 : Voilà donc un hoax démasqué même s’il contient une cause juste. Si c’était vraiment une cause juste, les forêts tropicales avanceraient au lieu de reculer sans cesse.  Pourquoi ? 

Car pour vraiment stopper la déforestation tropicale, il faudrait replanter des arbres autour ou au milieu de champs, pâturages et autres cultures pas plus larges que 200 m, depuis l'équateur jusqu'au cercle polaire.

Ouvrez le Quid 2005 p. 1711b et p. 1975a : Pertes annuelles dans le monde (en milliers de km2) déforestation tropicale 210, terres cultivables par épuisement des sols 200, désertification 60, salinisation 15. En 2010, les forêts du globe auront diminué de 40% par rapport en 1990 (…). Les forêts tropicales auront toutes disparu vers 2040.
Que feraient des milliers de noms sous une telle pétition contre la déforestation en Amazonie ?  Rien, car depuis plus de 5000 ans – début de l’agriculture – la clé du problème de la forêt est perdue ailleurs. Jamais l'arbre ne cache la forêt, mais c'est l'inverse : la forêt cache les ex-arbres des champs, pâturages, vignes ou autres cultures fruitières basses, comme le caféier, le cacaoyer et l'ananas en climat tropical **.
Agronomes, forestiers, hydrologues, climatologues, géographes, historiens, sociologues, journalistes, politiciens et écologistes feraient mieux de réfléchir aux arbres qui disparaissent sans cesse entre forêt tropicale et désert, ainsi qu’aux arbres rasés depuis 50 ans dans les plaines agricoles des pays du Nord.

Certains types d’agriculture forestière de clairière, où s’entremêlent en un fouillis délibéré des espèces variées(manioc, canne à sucre, bananes, etc.), au milieu d’arbres coupés mais qui n’ont pas été dessouchés 1. Est-ce un système tropical durable ? *** Or les derniers peuples forestiers tropicaux replantent des arbres sur abattis-brûlis 2, et de rares paysans africains 3 ,4, 5 et sud-américains 6 replantent des arbres dans les champs. Voilà vraiment des exemples à encourager par pétition via Internet.

Noir Silence par François-Xavier Verschave (Les Arènes 2000) décrit le néocolonialisme français : d’où l’idée d’un livre à écrire avec pour titre Arbre Silence et sous-titre No tree’s land, sur cette tragédie qui dure depuis l'invention de l'agriculture il y a plus de 5000 ans. L'espoir, ce serait de lancer des pétitions internationales pour replanter des arbres notamment dans les savanes tropicales du Brésil, devenues d'immenses champs  de soja sans arbre à perte de vue 7. Sinon, ce sera bientôt le désert comme l'est devenu le Nordeste, qui était la forêt tropicale en 1900 8. Il resterait à dire comment et pourquoi replanter des arbres ruraux double ou triple les récoltes, atténue les effets des sécheresses et inondations.
C’est non seulement le fond de la pétition qui est contestable, mais aussi son caractère anonyme.

Revenons  sur trois aspects  du fond contestable de telles pétitions pour la forêt en Amazonie :
*L'effet de serre et les changements climatiques : le discours scientifique dominant néglige des réchauffements antérieurs du climat, qui entraînaient finalement la raréfaction du gaz carbonique. Rien ne permet d’éliminer l’hypothèse que l'actuel réchauffement est dû à l'augmentation de l’activité du soleil. 

** Cela rappelle un célèbre conte oriental : La nuit, dans une rue, près d’une lanterne publique, un homme cherche quelque chose. Un autre homme lui demande : Qu’est-ce que tu cherches ? - Ma clé - Et tu l’as perdue ici ? - Non - Mais alors, si tu l’as perdue ailleurs, pourquoi la cherches-tu ici ? - Car ici, il y a de la lumière. La clé perdue hors forêt, ce sont ces arbres des champs, pâturages, vignes ou autres cultures basses, rasés sous la direction de l'agriculture dans les pays du Nord. Comment, selon le seul éclairage du réductionnisme scientifique dominant, le chercheur retrouverait sa clé ? Le philosophe allemand Peter Sloterdijk l’illustre avec ses concepts de domestication et formatage des êtres humains 9.
*** Agriculture forestière de clairière, fouillis délibéré au milieu d'arbres coupés mais qui n'ont pas été dessouchés, ça ne pourrait durer : Souches et troncs abattus, arbres préservés (…). Les espaces forestiers, pourtant, sont également susceptibles de déboisement rapide 10. Car, rappelons-le, l'agriculture forestière tropicale ne dure qu’en replantant l’arbre sur abattis-brûlis mis en culture. Et suivons l’exemple de l’Inde : Les grandes étendues intérieures sont depuis longtemps couvertes d’un paysage de champs ouverts plantés d’arbres 11. Des arbres alignés et/ou isolés à replanter sous la direction de l’agriculture de l’équateur au cercle polaire, ce serait un thème de pétitions via Internet, avec coordonnées des auteurs.
Car la forêt d’une part, les arbres alignés et isolés d’autre part, forment un seul et même écosystème.
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